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Préci sions sur une
double recension
Ce compte- rendu porte sur deux publi ca tions récentes  :
l’ouvrage  collectif Circu la tions en  éducation (d’Enfert, Mole,
Vergnon, 2023) et le dossier théma tique de revue inti tulé « Circu la‐ 
tions natio nales et inter na tio nales des acteurs, savoirs et modèles en
éduca tion (XIX -XX  siècles) » (Alix et Kahn, 2023).

1

e e

La première publi ca tion est parue aux Presses univer si taires de
Grenoble dans la collec tion «  Ensei gne ment et réformes  » 1. Cet
espace édito rial est bien connu par les collègues histo riens de
l’éduca tion car on y trouve de nombreux titres ayant reçu des échos
posi tifs au sein de cette commu nauté scien ti fique de réfé rence. Le
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deuxième projet édito rial a été publié dans une revue scien ti fique
géné ra liste de sciences de l’éduca tion et de la formation, Recherches
en éducation. Ces deux produc tions ont un point commun : elles sont
issues d’un colloque inter na tional d’histoire de l’éduca tion,
«  Passages, trans ferts, trajec toires en éduca tion  », co- organisé en
2019 à Genève par l’Asso cia tion trans dis ci pli naire pour les recherches
histo riques sur l’éduca tion (ATRHE) et l’Équipe de recherche en
histoire sociale de l’éduca tion de l’univer sité de Genève (ERHISE). Il
ne s’agit pas d’actes de colloque, puisqu’un travail impor tant de coor‐ 
di na tion et d’édition a été mené pour que chacune de ses publi ca‐ 
tions collec tives ait son auto nomie et sa légi ti mité. Il nous semble
impor tant de préciser cette origine commune pour deux raisons.
Tout d’abord, c’est l’occa sion de rappeler que l’ATRHE pour suit, à sa
manière, le travail mené en son temps pour le Service d’histoire
de l’éducation 2, en contri buant, avec des moyens sensi ble ment diffé‐ 
rents, à faire vivre le champ de l’histoire de l’éduca tion en France
aujourd’hui dans un contexte de recherche diffi cile. Ensuite, cela
permet égale ment de «  rendre à César ce qui est à César  » en
mention nant le travail spéci fique mené par ERHISE à Genève et par
plusieurs cher cheurs suisses autour de la ques tion plurielle de l’inter‐ 
na tio na lisme, du trans na tional, des processus circu la toires et des
phéno mènes de globa li sa tion en éducation 3.

Reve nons main te nant sur la struc ture de chacun de ces
projets collectifs.

3

Struc ture de l’ouvrage Circu la ‐
tions en éducation
L’ouvrage coor donné par Renaud d’Enfert, Frédéric Mole et Marie
Vergnon est composé de trois parties.

4

La première, inti tulée «  Passeurs, passeuses et inter mé diaires  : des
acteurs en circu la tion » regroupe cinq chapitres qui, bien qu’abor dant
des contextes et des périodes extrê me ment diffé rents, ont en
commun de travailler à partir des acteurs et de leurs trajec toires.
Anne Ruolt s’inté resse tout d’abord au couple Guizot (Pauline
de Meulan- Guizot et Fran çois Guizot). C’est l’occa sion de revenir sur
un acteur majeur du champ éducatif de la France du XIX   siècle tout
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en portant atten tion à Pauline de Meulan, et en essayant de travailler
sur l’idée de «  couple d’éduca teurs  » 4. C’est aussi l’occa sion de se
pencher sur les Annales de l’éducation, mensuel dans lequel le couple
évoque diffé rentes réfé rences natio nales et euro péennes. Chan ge‐ 
ment de décor avec la contri bu tion de Jean- Charles Buttier, puisque
celle- ci est centrée sur la figure de James Guillaume, exilé poli tique
suisse réfugié en France qui colla bora avec Ferdi nand Buisson, acteur
incon tour nable de l’École de la IIIe  Répu blique en France. Buttier y
aborde notam ment la ques tion des rela tions entre Guillaume et
Buisson pour monter comment le lien entre péda gogie et poli tique a
pu être discuté et envi sagé dans ce contexte parti cu lier. À travers le
cas d’Elsie Wright et d’Emile Masson, un couple intel lec tuel de sensi‐ 
bi lité liber taire parta geant une passion commune pour le philo sophe
John Ruskin, Mélanie Fabre revient sur certains enjeux éduca tifs à
partir de ces dialogues virtuels franco- britanniques en marge du
conflit scolaire entre école catho lique et école laïque dans la France
du début  du XX   siècle. La contri bu tion de Marie Vergnon sur
Carleton W. Wash burne permet d’observer comment l’histoire de la
péda gogie constitue un champ primor dial pour saisir ces
processus  circulatoires. Hommes et femmes  frontières 5 par excel‐ 
lence, les péda gogues sont au cœur de ces processus  : par leur
propre itiné raire personnel (notam ment pour celles et ceux né à la
fin du XIX  siècle ou dans la première partie du XX  siècle), mais égale‐ 
ment par leurs lectures, leurs rela tions épis to laires ou leurs voyages
et autres visites d’établis se ments, et enfin par la diffu sion de leur
péda gogie spéci fique (ici, la péda gogie de Winnetka à l’inter na tional).
Le chapitre d’Elisa bete Zardo Bürigo et de Nicolas Giovani Da  Rosa
est diffé rent des précé dents car il est davan tage recentré sur une
disci pline (les mathé ma tiques) et plus parti cu liè re ment sur la diffu‐ 
sion du mouve ment des «  mathé ma tiques modernes  » à l’inter na‐ 
tional. Cette contri bu tion revient en effet sur les acteurs et les
moyens de cette diffu sion au Brésil, en se concen trant sur la cher‐ 
cheuse fran çaise Nicole Pirard, figure impor tante de la réforme fran‐ 
çaise de l’ensei gne ment des mathé ma tiques dans l’école élémen taire
qui contribua à la diffu sion des « maths modernes » au sud du Brésil.

e
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La deuxième partie de l’ouvrage traite de la circu la tion des idées et de
la diffu sion des modèles. La contri bu tion de Mélanie Lafrance s’inté‐ 
resse à l’ensei gne ment des sciences chez les Ursu lines de Québec
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dans la première partie  du XIX   siècle. Elle montre notam ment
comment, dans un contexte global de riva lité entre catho liques et
protes tants (et dans un contexte local de concur rence avec les écoles
anglo phones protes tantes), ces reli gieuses qui ne furent pas initia le‐ 
ment formées aux sciences ont dû s’adapter pour déployer cet ensei‐ 
gne ment. C’est donc par la ques tion des processus circu la toires que
l’on peut comprendre le déve lop pe ment de cet ensei gne ment chez
les Ursu lines à cette époque. Le trio Gior gina Masoni, Sylviane
Tinem bart et Barbara Caluori se concentre, pour sa part, sur la forme
« mutuelle » de l’ensei gne ment et sur son implan ta tion en Suisse, en
insis tant en parti cu lier sur «  la trajec toire trans na tio nale du mutua‐ 
lisme  ». L’éduca tion à la nature est au cœur du chapitre de Pierre
Dasi. Se situant dans le prolon ge ment du travail d’Alexandre Fontaine,
Dasi s’inter roge sur ces liens entre les républicains- pédagogues fran‐ 
çais qui façonnent l’École de la IIIe  Répu blique et les concep tions
péda go giques suisses nova trices de cette même époque, et se
concentre sur l’éduca tion à la nature, et plus spéci fi que ment sur
l’intérêt scolaire pour la nature. La contri bu tion de Sébas tien Akira
Alix porte sur l’École primaire supé rieure Sophie- Germain, montrant
à cette occa sion la richesse péda go gique déployée au sein de cette
insti tu tion mais égale ment la diffu sion de cette expé rience en France
et à l’étranger. S’inté res sant aux dessins d’enfant qui se situent aux
croi se ments de la péda gogie, la psycho logie et de l’esthé tique, Domi‐ 
nique Ottavi permet aux lecteurs de se fami lia riser avec diffé rents
auteurs, dont notam ment Georges- Henri Luquet, philo sophe anthro‐ 
po logue qui consacra un ouvrage au dessin enfantin, ou encore
Bernard Pérez, un des précur seurs de la psycho logie de l’enfant à la
fin du XIX  siècle. Ce chapitre permet de constater que derrière l’étude
du dessin des enfants se super posent de longue date diffé rents
travaux qui se carac té risent par un souci de sortir de leur cadre
inter pré tatif originel en multi pliant les dialogues avec des produc‐ 
tions issues d’autres contextes natio naux. Julien Fuchs boucle cette
deuxième partie avec un texte portant sur les colo nies de vacances. Il
aborde au sein de la période  1945-1960 la ques tion du trans fert du
modèle scolaire dans un champ initia le ment investi par
les associations.

e

e

La troi sième et dernière partie du livre, « Acteurs collec tifs, réseaux
et insti tu tions » est l’occa sion d’aborder des acteurs sociaux extrê me ‐
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ment diffé rents. En lien avec ses remar quables travaux sur le scou‐ 
tisme, Nicolas Palluau évoque le cas des Éclai reurs suisses dans la
première partie  du XX   siècle. De leur côté, Aurélie de  Mestral et
Viviane Rouiller se préoc cupent des «  acteurs du trans na tional  » et
s’attardent sur le processus de «  diffu sion locale de prin cipes
formulés à l’inter na tio nale ». Le chapitre d’Emeline Brylinski décrit et
analyse le processus de fabri ca tion des recom man da tions inter na tio‐ 
nales qui se jouent dans le cadre des confé rences inter na tio nales de
l’instruc tion publique mises en place sous l’égide du Bureau Inter na‐ 
tional d’éduca tion. Dans le chapitre suivant, Charles Heim berg traite,
pour sa part, de la circu la tion des idées et des constats éduca tifs dans
l’espace italo- suisse, en reve nant sur quelques docu ments qui
témoignent, pendant les années 1960 et 1970, d’une critique sociale de
l’insti tu tion scolaire en lien avec le chris tia nisme social : Lettre à une
maîtresse d’école et L’école en question du Mouve ment popu laire des
familles. Quant à Anemona Constantin, c’est l’Institut d’inves ti ga tion
des crimes du commu nisme et la mémoire de l’exil roumain qui est au
cœur de son étude. Ce travail rend compte du déve lop pe ment de
cette insti tu tion, de ces programmes éduca tifs, au prisme des
processus circu la toires. Youenn Michel signe le chapitre qui termine
cette partie. Il aborde le cas du Bureau euro péen pour les langues les
moins répan dues en tant que «  labo ra toire de circu la tion des
discours en faveur des langues régio nales  ». Ces pages s’inscrivent
plei ne ment dans les enjeux spéci fiques de cette troi sième partie car
elles insistent sur un « acteur collectif », parmi d’autres, qui cherche à
« contourner l’échelon national » afin d’exercer une influence (p.277).

e

Struc ture du dossier « Circu la ‐
tions natio nales et inter na tio ‐
nales des acteurs, savoirs et
modèles en éduca tion (XIX -
XX  siècles) »

e
e

Ce dossier se compose de six textes.8

Le premier est signé par Marie Vergnon. Alexandre Fontaine évoquait
récem ment les « origines suisses » de l’École Républicaine 6, Vergnon
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s’attèle ici aux « origines britan niques » des salles d’asile fran çaises.
Cet article prolonge les nombreux travaux portant sur la petite
enfance et il permet d’aborder ces réfé rences aux expé riences éduca‐ 
tives étran gères que l’on peut retrouver dans l’histoire de la présco la‐ 
ri sa tion française.

Bien qu’il traite d’une autre zone géogra phique et d’une autre période,
c’est un souci équi valent qui guide Michel Chris tian dans sa contri bu‐ 
tion au sujet des crèches est- allemandes. En se penchant sur la spéci‐ 
fi cité de cette expé rience, il insiste sur le fait que le déve lop pe ment
de ces crèches ne s’est pas réalisé de manière isolée par rapport aux
autres contextes natio naux. Chris tian en profite pour revenir avec
détails sur la figure d’Eva Schmidt- Kolmer, actrice éduca tive dont le
rôle fut décisif, et sur la dimen sion trans na tio nale en jeu dans l’émer‐ 
gence et le déve lop pe ment de ces struc tures dédiées à la
petite enfance.

10

La contri bu tion de Norberto Dalla brida est centrée sur la péda gogie
person na lisée et commu nau taire dans le contexte brési lien des
années 1950 et 1960. À cette occa sion, Dalla brida s’attarde sur Pierre
Faure, père jésuite évoluant à proxi mité des réseaux de l’Éduca tion
nouvelle, la propo si tion péda go gique qui fit de lui une grande figure
péda go gique des lende mains de la Seconde Guerre mondiale, et la
diffu sion de cette péda gogie au Brésil. Ce travail permet à son auteur
de compléter la carto gra phie de ces circu la tions et réap pro pria tions
péda go giques entre France et Brésil qu’il a déjà commencée par
ailleurs  : après s’être penché sur la récep tion des classes nouvelles
dans les insti tu tions publiques brési liennes, Dalla brida peut ici s’inté‐ 
resser à la récep tion de formes péda go giques fran çaises dans les
insti tu tions privées brésiliennes.
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Avec le chapitre de Mari Carmen Rodri guez, les lecteurs pour ront
décou vrir un épisode peu docu menté dans la trajec toire d’Henri
Wallon, figure impor tante de la psycho logie de l’enfant mais égale‐ 
ment de l’Éduca tion nouvelle. Ce texte revient plus parti cu liè re ment
sur les voyages menés par le psycho logue en Espagne répu bli caine de
1936 à 1938 et a le mérite de donner des indi ca tions fort inté res santes
sur ce qu’il a visité, observé, durant ces séjours, notam ment en lien
avec l’éduca tion et les initia tives péda go giques locales.
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Angé lique Blanc- Serra, pour sa part, déploie une démarche diffé rente
puisqu’elle s’inté resse au processus de récep tion d’un cadre légis latif
scolaire au niveau des instances locales en se concen trant plus parti‐ 
cu liè re ment sur le cas des écoles primaires supé rieures entre 1833 et
1850. L’intérêt de cette étude est de travailler sur le processus de
récep tion d’une loi ou d’un texte régle men taire lié à l’École dans un
cadre national (la France) rela ti ve ment centra lisé et sous- entendant
une appli ca tion rela ti ve ment uniforme alors même que les terri toires
compo sant ce cadre national sont d’une grande diver sité. À la lecture
de ce texte, on peut estimer que même si la décen tra li sa tion et les
poli tiques éduca tives terri to riales sont rela ti ve ment récentes dans
l’histoire fran çaise, des accom mo de ments et des appli ca tions spéci‐ 
fiques ont pu être envi sagés dès le XIX  siècle.

13
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Le dossier se termine sur une note de synthèse fort stimu lante de
Sébas tien Alix Akira et Pierre Kahn au sujet des travaux portant sur
les circu la tions trans na tio nales en matière d’éduca tion  (XIX -XX ). Ce
texte se compose de deux appro fon dis se ments corres pon dant à des
tendances métho do lo giques et à des choix spéci fiques d’objets et de
phéno mènes à étudier  : le premier traite des voyages, des missions
péda go giques et des expo si tions inter na tio nales  ; le second se
concentre sur les acteurs trans na tio naux et le déploie ment d’une
gouver nance inter et trans na tio nale de l’éduca tion. Si certains
aspects sont bien connus de la commu nauté histo rienne, ils
permettent d’insister sur un fait, «  la diffi culté […] à penser les
réalités éduca tives à l’aune du seul cadre national- étatique », tout en
anti ci pant ce qui pour rait consti tuer une dérive et une erreur, « nier
les spéci fi cités natio nales en matière d’éduca tion » 7.

14
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Processus en jeu
Ces deux projets édito riaux de qualité, qui s’inscrivent dans une
même dyna mique asso cia tive et épis té mo lo gique (en lien avec
l’ATRHE), témoigne d’une même tendance à l’œuvre dans le champ de
l’histoire de l’éduca tion fran co phone aujourd’hui : conce voir l’histoire
de l’éduca tion dans un espace national sans se restreindre à une
cadre de recherche «  nationalo- centré  ». Cette tendance n’est
évidem ment pas nouvelle 8, mais elle se déploie doré na vant à partir
de postu lats parfai te ment iden ti fiables  : prendre en compte que les
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idées et les personnes circulent, ce qui signifie qu’une généa logie des
projets, des réflexions, des expé ri men ta tions et des déci sions doit
prendre en compte ce qui se fait en dehors de nos fron tières  ;
s’attarder sur les diffé rentes étapes des processus circu la toires
(notam ment la diffu sion, la récep tion et la resé man ti sa tion)  ; iden ti‐ 
fier des types d’acteurs posi tionnés à l’inter na tional et évaluer leurs
actions (ce qui sous- entend de mieux connaître ces réseaux inter na‐ 
tio na listes et ces insti tu tions inter na tio nales qui cherchent à œuvrer
dans le champ éducatif)  ; resi tuer les actions et réflexions déployées
dans un espace national au sein d’une contex tua li sa tion plus globale.

Outre cette tendance à l’œuvre dans cet ouvrage collectif et ce
dossier de revue scien ti fique, on peut égale ment faire remar quer un
autre aspect. Pendant plusieurs années, dans le contexte fran çais, on
a parfois reproché aux recherches histo riques en sciences de l’éduca‐ 
tion de manquer de rigueur histo rique. En effet, il faut se rappeler
que l’ensemble des travaux estam pillés « histoire de l’éduca tion » en
sciences de l’éduca tion n’ont pas toujours été bien consi dérés par les
histo riens dits « de métier ». Une raison parti cu lière pouvait l’expli‐ 
quer : aux yeux de certains de ces collègues, les travaux en ques tion
n’étaient pas toujours exempts de reproches dans leur manière de
travailler l’objet et les sources. Depuis quelques années, il faut recon‐ 
naître que l’évolu tion de la struc tu ra tion du champ de l’histoire de
l’éduca tion en France fait que cet argu ment, par ailleurs légi time, est
peut- être moins d’actua lité. Tout d’abord, il est vrai que certains
«  histo riens de métier  » ou de forma tion ont parfois migré sur des
postes en 70  section, ce qui rend plus diffi cile la distinc tion entre les
deux types de recherche (en histoire et en SEF). Ensuite, au- delà de
ce phéno mène rela ti ve ment restreint, il n’est pas illé gi time d’estimer
que la recherche histo rique en sciences de l’éduca tion ait pu globa le‐ 
ment évoluer, notam ment en prenant davan tage en compte ces
enjeux métho do lo giques et épis té mo lo giques de la
recherche historique.

16

e

Les deux direc teurs du numéro théma tique insistent sur le fait que
« le grand mérite de l’histoire trans na tio nale de l’éduca tion est qu’elle
permet de se déprendre de l’illu sion d’un “roman national scolaire”
dont témoignent en France les réfé rences répé tées et incan ta toires à
l’École Répu bli caine  »  (Alix et Kahn). Cette phrase est impor tante
dans le sens où elle énonce ce que peut être l’intérêt et l’utilité d’une
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connais sance en histoire de l’éduca tion par rapport aux discours
idéo lo giques contem po rains. Il ne faut pas sous- estimer la perti nence
de ces remarques dans le contexte actuel où le natio na lisme, le
patrio tisme et le belli cisme sont encore large ment présents dans
les esprits.

On formu lera deux petites remarques en conclu sion au sujet de la
récep tion de ces produc tions et de l’enthou siasme que pour raient
susciter ces notions de «  circu la tions  », de «  trans ferts  » et de
« connexions ». De fait, de nombreuses contri bu tions issues des deux
produc tions collec tives recen sées consti tuent des études de cas.
D’ailleurs, plusieurs auteurs l’assument et le reven diquent. Il serait
perti nent de réflé chir sur la nature de ces cas : sont- ils exem plaires,
emblé ma tiques, para dig ma tiques, ou contraire sont- ils des cas parti‐ 
cu liers, des excep tions, par rapport aux indi vidus, réseaux, groupes
qui leur sont contem po rains  ? Comment établit- on que tel cas est
repré sen tatif ou, à l’inverse, que tel autre cas échappe à la norme ? Ce
serait stimu lant que ces travaux donnent lieu à ce genre de réflexions
épis té mo lo giques collectives.

18

Ensuite, si effec ti ve ment on ne peut que se réjouir de cet engoue‐ 
ment pour les circu la tions et de cette volonté de ne pas en rester aux
grandes repré sen ta tions nationalo- centrées, il faudra proba ble ment
être attentif pour observer si la vieille et clas sique histoire des idées
ne saisit pas l’occa sion pour revenir en force, en se renou ve lant mais
en préser vant l’éter nelle ques tion de l’auteur et de l’origine. En effet,
alors que le succès pour le trans na tional et les circu la tions peut
appa raître comme le symp tôme d’un plus grand respect des normes
de la recherche histo rique, il contri buera peut- être para doxa le‐ 
ment au retour du refoulé. Si la centra tion de l’histoire des idées pour
les auteurs et les origines (Jacquet- Francillon, 2009) a parfois généré
des débats dans le passé (parce qu’elle déshis to ri ci sait ce qu’elle
préten dait étudier histo ri que ment), il n’est pour tant pas impos sible
que certaines consi dé ra tions épis té mo lo giques trouvent encore des
héri tiers dans l’actua lité. En effet, il est tentant de cher cher à
retrouver l’auteur originel ou l’origine pure qui se cache derrière telle
ou telle émer gence, tel ou tel progrès. Seule ment, l’idée même de
retrouver un moment de pureté dans l’Histoire et de (re)cher cher un
auteur originel qui, au fil des décen nies, aurait influencé des prota go‐ 
nistes, eux- mêmes issus d’autres époques et en d’autres circons ‐
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tances, mais sans prendre en compte les méca nismes complexes des
circu la tions et les contextes, champs et insti tu tions dans lesquelles
elles se jouent, est- elle si histo rique que cela  ? C’est sans doute ce
type de ques tion qu’il faudra garder à l’esprit lorsque les publi ca tions
se multi plie ront sur ces notions car, dans un monde globa lisé, il est
indé niable que des mots comme «  circu la tions  », «  connexions  »,
« itiné raires » aient un poten tiel d’attrac tion et puissent consti tuer, à
terme, une mode qui néces si tera d’être abordée avec lucidité.
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NOTES

1  Cette collec tion s’inti tule désor mais «  Libre cours  / Ensei gne ment et
réformes ».

2  Sur l’histoire du Service d’histoire de l’éduca tion  : Caplat, G. (1978). Le
service d’histoire de l’éduca tion. Histo rique et  missions. Histoire
de l’éducation, 1, 3-11.

3  Cf. les diverses recen sions rédi gées au sujet de ces publi ca tions passion‐ 
nantes signées par Joëlle Droux, Rita Hofstetter, Frédé rique Mole, Alexandre
Fontaine et Damiano Matasci.

4  Nous renvoyons ici les lecteurs au dossier consacré par la  revue Les
Études  sociales à la ques tion des couples,  «  Couple d’intel lec tuels  : de
l’intime au poli tique  (1880-1940)  », avec notam ment une stimu lante intro‐ 
duc tion signée par Mélanie Fabre.

5  Nous faisons ici réfé rence à une expres sion de Serge Gruzinski que nous
avons déjà réuti lisée dans un article avec Alexandre Fontaine  : Fontaine, A.
et Riondet, X. (2019). L’École sous le Protec torat tuni sien, un terrain d’expé‐ 
ri men ta tion de l’Éduca tion nouvelle ? Trans ferts et passages dans la trajec‐ 
toire de Marie- Anne Carroi. Les Études Sociales, 169,  261-281. https://doi.or
g/10.3917/etsoc.169.0259.

6  Fontaine, A. (2015). Aux heures suisses de l’école répu bli caine. Un siècle de
trans ferts cultu rels et de décli nai sons péda go giques dans l’espace  franco- 
romand. Paris : Demopolis.

7  Cette remarque prolonge les propos d’une recen sion signée par Pierre
Kahn lorsqu’il était revenu sur une publi ca tion de Damiano Matasci (L’Ecole
répu bli caine et  l’étranger, 2015)  : Kahn, P. (2018). Note de lecture de L’école
répu bli caine et  l’étranger de Damiano Matasci. Les Sciences de l’éduca tion –
Pour l’Ère nouvelle, 51, 3, 125-130.

8  On peut faire réfé rence ici à la réflexion très stimu lante qu’avait initiée
Jean Hous saye il y a près d’une ving taine d’années sur les processus
d’import- export en péda gogie sur fond d’inter na tio na li sa tion des ques tions
d’éduca tion  : Hous saye, J. (2006). Péda go gies  :  import- export. Revue fran‐ 
çaise de pédagogie, 155, 83-93.
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